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SALLE DE BAIN

30 X 48 cm

Ce dessin peut être attribué à la série des maisons
d’employé qui sont les seules, avec les habitations 
des ingénieurs, à disposer d’une salle de bain.

La pièce représente une salle de bain d’environ
5 m2 en perspective et en plan. Elle est éclairée par 
une fenêtre dont un volet est ouvert. La pièce est 
bien équipée : évier donnant sur la fenêtre, porte-
serviette, miroir et applique électrique, baignoire 
avec douche, tapis de bain, chaise, WC avec chasse 
d’eau, commode, chauffe-eau et radiateur. Le plan-
cher, les trois-quarts des murs et la baignoire sont 
revêtus de carrelage. 

La salle de bain avec raccordement à la canalisa-
tion, chauffe-eau électrique et chauffage central 
représente un équipement moderne, qui, dans
les années 1920, est loin d’être d’usage courant 
dans les logements au Luxembourg. Il demeure un 
équipement de luxe.

CUISINE

27 x 48 cm

Les trois dessins montés sur une planche montrent 
deux vues en perspective et un plan d’une cuisine/
salle à manger. Le dessin au milieu porte deux
initiales non identifi ées. 

Cette représentation de cuisine peut être attribuée
à la série des maisons ouvrières, puisqu’elle fait 
fonction de cuisine/salle à manger qu’en règle
générale, on ne trouve pas dans les maisons pour 
employés qui, elles, disposent d’une pièce entière-
ment séparée pour la consommation des repas.
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La plus grande partie de la cusine, avec un parquet en bois au sol, est occupée 
par une table entourée de chaises, d’armoires et d’une étagère. La pièce est
éclairée par une grande fenêtre devant laquelle se trouve un radiateur. Des
placards peints en blanc occupent la majeure partie de la paroi d’en face.

La cuisinière et l’évier sont intégrés dans une niche revêtue entièrement de
carrelage et éclairée par une fenêtre. Accrochée au mur, une petite étagère 
contient quelques ustensiles de cuisine.

L’auteur du dessin a pris soin du décor : tapisserie à rayures recouvrant les murs, 
tableaux, nappe et fl eurs. Les livres sur l’étagère font allusion à l’éducation popu-
laire propagée par les « Volksbildungsvereine » de l’époque.

Cette cuisine est une étape intermédiaire entre la cuisine traditionnelle et la 
cuisine intégrée moderne « Einbauküche » qui apparaît dans les années 1920 
dans les métropoles. Des siècles durant, la cuisine, dans les logements modestes, 
est destinée à la préparation et à la consommation des repas. Elle sert également 
de chambre d’habitation, puisque avant l’installation du chauffage central, c’est 
la seule pièce à être chauffée. 

La cuisine moderne intégrée qui fera fureur au cours du XXe siècle a ses
précurseurs aux Etats-Unis à la fi n du XIXe siècle. Elle a été mise au point par 
l’architecte autrichienne Margarete Schütte-Lihotzky (1897-2000), à qui nous
devons également sa propagation en Europe61. Cette cuisine est appelée aussi
« Frankfurter Küche », puisqu’elle a été construite pour la première fois à plus 
grande échelle dans une cité ouvrière à Francfort en République fédérale
d’Allemagne. Elle se base sur le principe de la stricte séparation entre l’espace 
où sont préparés les repas et la salle à manger. La cuisine occupe une surface de
seulement 6,50 m2 et se distingue par un aménagement avec armoires 
intégrées, utilisant tout l’espace disponible de la manière la plus rationnelle 
qui soit. Une ouverture à travers un des placards permet de passer les plats 
vers la salle à manger.

La cuisine modèle sur le dessin se distingue d’une ancienne cuisine traditionnelle 
par ses armoires modernes, l’espace de travail dans la niche et son chauffage 
central. Toutefois, un long chemin la sépare encore de la cuisine intégrée qui 
deviendra d’utilisation courante dans les maisons luxembourgeoises, et plus
précisément dans les appartements, à partir des années 1950-1960. 
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Echelle 1/200
146 x 70 cm

Le plan à vol d’oiseau montre une perspective de maisons à construire dans la première phase d’extension 
du quartier (rue Emile Mayrisch et une partie de la rue Sydney Thomas). Le tracé irrégulier des rues refl ète 
le souci de l’auteur de créer des espaces variés. Il est remarquable de noter que la rue porte déjà de 
son vivant le nom du directeur d’usine.

Le dessin est plus fi n que le précédent et l’auteur a mis beaucoup de soin pour représenter des détails
comme les clôtures des jardinets. Dans la partie inférieure, il a même introduit une grille fermant le
domaine de la cité à des personnes non autorisées. La cité devient un espace protégé.
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140 x 72 cm Le plan de situation provenant d’une autre série reproduit le niveau du rez-de-chaussée des maisons de la page précédente.
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ECOLE EN FORET A DUDELANGE 

En guise de commentaire des photographies, nous 
citons des extraits de la documentation de l’ARBED 
refl ètant à merveille l’esprit qui anime la création 
de ce lieu88: « Les deux bâtiments principaux 
de l’établissement sont la baraque-école et la 
galerie de cure d’air ; ils sont exécutés d’après le 
système Döcker : parois en bois et toile imprégnée, 
toiture en ruberoîd. Un préau couvert (7x7) destiné 
à servir de salle-à-manger et de refuge pendant 
les jours de pluie, une borne-fontaine ainsi qu’une 
installation de privés répondant aux conditions 
d’une hygiène et d’une esthétique bien comprises, 
deux grands terrains de jeux avec des balançoires, 
jeu de croquet, tas de sable, petites balles, etc., 
une place pour les exercices méthodiques de la 
gymnastique respiratoire et rythmique, l’école en 
plein air, les jardinets des enfants, des pelouses 
richement fl euries et, enfi n la niche du chien 
complètent l’installation ».

1 « 
JARDINETS D’ENFANTS »
 5 0 

x 37 cm

2 « 
UNE CLASSE EN PLEIN AIR »
 5 0 

x 37 cm

3 « 
BAINS »
 5 0 

x 37 cm
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SALL
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Echelle 1/200
146 x 70 cm
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